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Courriel : sasaslemans@gmail.com ; Site internet : www.sciences-et-arts72.fr 
 

VIE DE LA SOCIÉTÉ 

Prochaine réunion : samedi 11 février à 14 h 30, à l’auditorium de la médiathèque,  

Alain BARBIER. L’église de Saint-Denis-des-Coudrais,  

un exemple de restauration par un Architecte du Patrimoine.  

 

Notez aussi  la date de notre prochaine assemblée générale annuelle : 15 avril 2023  

 

Merci de penser à régler votre cotisation 2023 

Adhésion simple 30 €. Cotisation comprenant le volume annuel : 43 € (+ port pour l’étranger) ; Cotisation de 

soutien : à partir de 60 € (réduction d’impôt au titre des dons faits par les particuliers, art 200 CGI).  

Le paiement des cotisations par virement bancaire est possible. Notre IBAN : FR92 2004 1010 1300 1887 2K03 427 

 

Jules Hervé-Mathé, artiste-peintre et professeur de dessin (1868-1953) 

 (conférence, 13 janvier 2023)  

Par une conférence illustrée de diapositives, Didier Béoutis évoque la vie et l’œuvre de Jules Hervé-

Mathé (1868-1953), artiste-peintre manceau, et professeur de dessin. Né à Saint-Calais-du-Désert 

(Mayenne), mais installé très jeune à Langres, passionné de dessin et de peinture, élève notamment 

d’Albert Maignan, Jules Hervé commence sa carrière, en 1891, comme professeur de dessin au 

collège d’Épinal, où il ouvrira une école municipale de décoration, dont les résultats lui vaudront en 

1900, une médaille d’argent à l’Exposition universelle.      

Autoportrait  

Nommé professeur de dessin au lycée du Mans, en 1899, 

il y restera, jusqu’à sa retraite, en 1933, y assurant un 

enseignement de haute qualité. Durant la même longue 

période, il sera, parallèlement, chargé des fonctions de 

directeur de l’École municipale de dessin. Il 

développera, de façon très importante, cette école qui 

deviendra « l’École des arts appliqués Albert Maignan », 

formant des élèves comme Maurice Loutreuil, Théodore 

Boulard, et les futurs « Grands prix de Rome » André 

Bizette-Lindet, Gaston Pauloin et Simone Latron. 

Dès 1906, il s’installera, avec son épouse, dans l’hôtel de 

Vaux qu’il restaurera, devenant ainsi un pionnier de la 

rénovation de notre vieille ville. En 1908, afin d’éviter 

toute confusion avec un neveu artiste-peintre, il ajoutera, 

à son patronyme, celui de son épouse, adoptant, ainsi, le nom d’artiste d’ « Hervé-Mathé ». Veuf, il se 

remariera en 1920, le couple donnant naissance, à une fille, Juliane (1921-2006), qui sera, à son tour, 

professeur de dessin et artiste-peintre. 

http://www.sciences-et-arts72.fr/
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Hervé-Mathé, que l’on peut classer comme paysagiste postimpressionniste est l’auteur d’un nombre 

très important de toiles, sur des sujets divers (scènes dans le Vieux-Mans, la campagne sarthoise, 

bretonne, normande, les ports bretons et méditerranéens, la Seine à Paris…).  

                       Bords de Sarthe au Mans (toile 1940) 

Il travaille la lumière : les ciels et leurs 

reflets dans l’eau, saisissant, souvent 

sur le vif, aurores et couchers de soleil. 

Les personnages y figurent, mais 

souvent de façon secondaire. S’il n’a 

pas « innové » en peinture, ses toiles 

sont d’une très grande finesse. En 

septembre 1917, une « mission 

artistique aux armées » lui aura permis 

de produire des scènes de soldats, 

principalement coloniaux.  

Hervé-Mathé est, décédé en 1953, âgé 

de 85 ans. En 1989, son œuvre a fait 

l’objet, au Mans, d’une exposition 

rétrospective. Elle a été dispersée, à la 

suite de plusieurs ventes à l’hôtel des 

ventes de Bayeux. On peut trouver ses 

toiles, notamment au Musée des Invalides (les scènes de soldats), aux musées du Mans, de Sablé, Brest, 

Laval, Langres, Annecy, Le Bourget,  Grenoble… Trois reproductions de ses tableaux figurent, à 

l’initiative des peintres en bâtiment du Mans, sur le pignon d’un immeuble, place de l’Éperon. Il s’agit 

du seul hommage « public » d’Hervé-Mathé au Mans, dont le nom mériterait, pourtant, d’être donné à 

une voie, une école ou tout autre établissement municipal. 

 

Nouvelles brèves 
2022. Climat, l’année des records 

L’année a été chaude : 2 111 h de soleil (normale : 1 809 h), Températures maxi (moy.) + 18,9° 

(normale 17°) ; on a atteint 39,7° le 18 juillet. Températures mini (moy.) + 9,2° (normale 7,9°), le 

thermomètre a baissé jusqu’à - 6,1° le 10 décembre. 

L’année a été sèche : 436 mm de pluie (normale 693 mm). (ML 4 janv.). À quoi pourrait ressembler 

le climat en 2050 ? Les températures seront en hausse de 1,1° à 1,5° au printemps, 2° en été. Rennes 

(Le Mans) connaîtrait les niveaux actuels de Bordeaux. Les vagues de chaleur seront plus nombreuses 

(9 jours) et on pourrait perdre jusqu’à 13 jours de gel. (OF 5 janv.).  

 

Démographie. Le nombre des naissances et des décès augmente. L’État civil du Mans a enregistré 5 

293 naissances en 2022 contre 5 155 en 2021, mais ces données concernent les bébés nés dans les deux 

maternités mancelles, elles ne tiennent pas compte du fait que les mamans habitant en zone rurale 

viennent souvent accoucher au Mans. Cette année, 3237 personnes sont décédées au Mans, c’est plus 

qu’en 2021 (2 850). La mairie du Mans a enregistré 540 pacs en 2022 (chiffre stable) et 436 mariages 

(408 en 2021) ; sans doute des cérémonies prévues l’année précédente ont-elles été reportées à cause 

du Covid. (ML 4 janv.).  
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Secteur du bâtiment. Nombreux chantiers en cours ou en projet au Mans 
 

L’université est en travaux. Fac de Sciences, Ensim, Acoustique, Restaurant universitaire… Le campus 

est en pleine réhabilitation. Dans le cadre du contrat de plan, l’université bénéficiera de 47 millions 

d’euros pour plusieurs projets, Le Mans Métropole apportera 12 millions. (ML, OF 14, 31 oct.).  

 

Dans le quartier autour de l’université, les dossiers affluent : un lotissement de 49 maisons près du bois 

de la Panetière, un ensemble de 18 logements en conteneurs. Une entreprise d’installation de centrales 

solaires construit deux bâtiments près de la station Total. Une nouvelle école regroupant toutes les 

formations d’infirmières notamment la nouvelle, dite de pratiques avancées, qui oblige jusqu’alors à se 

rendre à Angers, verra le jour avenue Bartholdi… (ML 7 déc.). 

 

Un nouvel ensemble immobilier sortira de terre en 2023, à la Foresterie. Deux bâtiments, offriront, l’un 

2 500 m2 de bureaux, et des activités de type tertiaire, une mini-crèche, un parking de 120 places ; l’autre 

sera une résidence offrant 31 logements : du T1 pour étudiants au T5 (ML 13 oct.).  

 

La Mancelle d’habitation construira une résidence de 29 logements, avenue de Paderborn, juste à côté 

du musée de Tessé. Les appartements seront vendus en accession à la propriété. (ML 15 oct.). 

 

Le Parc Prémartine est lancé. Une résidence service (138 logements pour seniors) sera livrée en 2024, 

Suivront onze maisons, trois villas et deux immeubles (62 appartements), soit 214 espaces d’habitation 

sur deux hectares. Des locaux communs accessibles aux gens du quartier : restaurant, piscine, services à 

la personne… complèteront l’ensemble (ML 10 nov.). 

  

L’ancien site militaire dans la zone de la Cartoucherie poursuit sa réhabilitation. Une première tranche 

débutée dans les années 2010 a déjà accueilli des logements et des entreprises notamment des concessions 

automobiles. La seconde phase apportera une résidence pour personnes handicapées (18 appartements), 

un bâtiment pour étudiants et jeunes travailleurs et un immeuble HLM construit par Sarthe Habitat. Une 

troisième opération dans la partie nord sera réservée à des maisons individuelles. Le projet initial 

annonçait un total de 950 logements, il sera réduit à 480 à cause de la découverte d’une plante protégée, 

l’hélianthème. Ceci explique la création d’un espace vert naturel de trois hectares qui n’était pas prévu au 

départ. (ML 14 nov.).  

 

En hyper centre-ville, les locaux, cours et jardins, jadis occupés par les sœurs de la congrégation de la 

Miséricorde, (angle des rues de la Paille et de Paris) seront transformés en trente logements (T1 au T3) 

dont la livraison est prévue pour 2024 (ML 27 déc.).  

 

Les halles devraient disparaître à l’automne 2023. Elles seraient remplacées par un grand immeuble : 

trente mètres de hauteur, neuf étages, 50 logements. La discussion se poursuit avec les riverains de la rue 

Hyppolite Lecornué, qui sont inquiets du changement qui s’annonce dans le quartier. (ML 2 janv.). 

 

Des chantiers importants prévus rue Nationale. Il s’agira d’édifier une résidence étudiante (135 

logements) et cinq maisons individuelles à l’angle des rues Nationale et de la Fuie. Tout près de là, le 

transfert de la clinique Victor Hugo et du centre Jean Bernard vers le nouveau centre de cancérologie 

route de Degré, annonce d’importants travaux sur le site. On prévoit trois constructions distinctes sur une 

surface de 13 000 m2 : une résidence senior de 130 logements, un bâtiment dédié au coliving pour des 
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séjours de six mois à un an dans des appartements individuels ou collectifs. Rue Beauverger, c’est une 

résidence classique de 37 logements en accession à la propriété, qui occupera l’actuel terrain vague qui 

sert de parking. (OF 12 janv.).  

 

Le Banjan Park (rue de Banjan) accueille ses premiers locataires, 22 T3 et 11 T2 tous sont pourvus d’un 

balcon ou d’une terrasse. Ils conviendront à des parents isolés ou à des personnes âgées pour favoriser la 

mixité sociale. Les 33 logements ont coûté 4 millions d’euros cofinancés par la Mancelle d’habitation, 

l’État et Le Mans Métropole. (ML 23 janv.). 

 

Quelques repères à propos de l’agriculture sarthoise 
 

• 4 260, c’est le nombre d’exploitations en Sarthe, soit 1 050 de moins qu’en 2010.  

• Fermes moins nombreuses mais plus grandes, 16 hectares de plus, en moyenne, de 2010 à 2020.  

• Surface moyenne utile des exploitations : 86 hectares, c’est plus grand qu’au niveau national.  

• Âge moyen des agriculteurs : 50,6 ans. Près de 21 % des exploitants ont 60 ans ou plus. 

• 19 % des chefs d’exploitation sont des femmes. 

• 47 % des fermes sont gérées par des regroupements d’agriculteurs (Gaec par exemple). 

• L’augmentation du nombre de ces structures traduit des attentes de vie différentes de celles du 

passé, notamment la recherche d’un équilibre entre vie professionnelle et vie familiale.  

• On choisit plus facilement le circuit court ou le bio (8,6 % des installations). 

• Des signes de qualité plus nombreux qu’ailleurs grâce à la filière des poulets de Loué. 25 % des 

installations travaillent sous signes de qualité ou d’origine (IGP, Label rouge…).  (OF 9 déc.). 

  

***** 

 

Coupe du monde de football 

 

À Courcelles-la-forêt, faute d’une salle des fêtes, une fan-zone a été aménagée dans l’église du village. 

Le maire, le prêtre locataire du lieu avaient répondu oui à la demande de la cinquantaine de supporteurs 

désirant soutenir l’équipe de France finaliste de la compétition.  

Le grand écran et le souffleur d’air chaud furent promptement installés devant l’autel. Le curé confessait 

n’avoir jamais eu autant de succès. Las, les prières et les cierges n’ont pas suffi !  

Autre temps autres mœurs. (OF 19 déc.). 

 

 

 

Le directeur-gérant : Jean-Pierre Epinal 

  

 

                                       


